
PROJET ORORICO POUR LA FEUILLE MUNICIPALE 
 
 
Du 2 avril 2009 au 3 janvier 2010, le musée des Champs Libres à Rennes a présenté une exposition 
sur la famille Odorico à l’origine de multiples mosaïques dans de nombreuses villes de l’Ouest. 
Martigné-Ferchaud est l’une d’entre elles. 
 
La famille Odorico, originaire de la province du 
Frioul, en Italie du nord, fuit son pays en crise à la 
fin de XIXème siècle. Isidore (1845-1912) et Vincent 
Odorico, frères de la première génération, 
s’installent à Rennes en 1882. Associés, ils 
développent un mode de production de mosaïque à 
grande échelle, fondé sur un procédé original, la 
pose par inversion. Après la Première Guerre 
mondiale, la seconde génération, Vincent (1879-
1934) et Isidore (1893-1945), fils d’Isidore, élèvent 
la mosaïque artisanale au rang d'œuvre d’art, dans un style Art déco. L’entreprise est florissante et 
des succursales sont ouvertes à Nantes, Angers et Dinard. Isidore Odorico, décède en 1945. A partir 
de cette date, la mosaïque industrielle prendra le pas sur la mosaïque artisanale. 
 
Si vous n’avez pas eu l’occasion de parcourir cette 
exposition, vous aurez toujours le plaisir d’admirer 
le savoir-faire de ces véritables artistes italiens sans 
quitter le centre de Martigné. Les motifs les plus 
remarquables sont à découvrir à la mairie : il suffit 
de lever les yeux pour admirer le magnifique 
ornement autour de l’horloge et lorsque vous entrez 
dans la maison commune, vous ne pouvez éviter les 
armoiries de la ville minutieusement reproduites sur 
le sol du sas d’entrée, par le célèbre mosaïste en 
1927, date de la construction de l’édifice. Avant la 
réhabilitation du rez-de-chaussée en 1994, le couloir principal était recouvert d’un véritable tapis en 
mosaïque.  
 
Une autre empreinte plus modeste mais 
indélébile, laissée par Odorico, est toujours 
visible au n°  4 de la rue Emile-Bridel. Ce 
local commercial abritait il y a de nombreuses 
années, la boucherie Pointeau, dont 
l’enseigne est parfaitement reproduite sur le seuil de son étal, décor également appelé « paillasson » 
dans la profession. 
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Plus de photos sur le site : www.ville-martigneferchaud.fr  
 


